
Les nobles de Kerlouan 

et leur passage aux différentes montres 
Christian Abaléa 

Les nobles ne payaient pas l’impôt, en échange ils devaient à 
leurs dirigeants, leur disponibilité pour le service militaire. Les 
montres, réunion de tous les hommes d’armes, servaient à 
vérifier que tous étaient équipés et prêts à un éventuel conflit. 

Ils devaient se présenter dans les équipements et tenues 
prévus en fonction de leurs revenus.  
Nous publions ci-dessous les principales montres connues. 
Les étoiles représentent les revenus des différents nobles. 
Notez la différence importante entre les seigneurs de Tromelin 
et les autres.  
Plus les revenus étaient hauts, meilleure était la place au sein 
de l’armée. 
Nous avons annoté en bleu les remarques concernant 
l’équipement. Il faut remarquer qu’au fil des années, il était de 
moins en moins correct.  



1) Montre de 1481 

Revenu
s

Equipements
En 
dessous 
de 60 
livres

auront brigandines si faire le peuvent, 
ou paletoc, arc et trousse ou jusarme et cheval 
selon leur puissance. 
= en habit + arme + cheval si possible

Auront brigandines, salade et les bras couvert de 
lesches  
et mailles de fer ,arc et trousse ou jusarme  
et cheval bon et suffisant. 
= en habit + arme + cheval
+ un page avec cheval ;et ceux qui n'auront arc 
ne trousses, auront avant-braz et gantelets et 
jusarme et harnais de jambes. 
= en habit + arme + cheval + page à cheval.
+ avec eulx un archer ou un jusarmier en 
habillement de brigandines avec deux chevaux 
bons et suffisants selon leur puissance. 

= en habit + arme + cheval + page à cheval + archer 
ou jusarmier en habit à cheval.
Et en plus un page et un cheval pour archer. 

Idem : = en habit + arme + cheval + page à cheval + 
archer ou jusarmier en habit à cheval.

avec deux archers en leur compaignie montez et 
habillez de brigandines, sallade, 
 l'un garni d'arc et trousse et l'autre de jusarme. 
= en habit + arme + cheval + page à cheval + 
1archer et 1 jusarmier tous  
deux en habit et à cheval.

Etc.

60 à 
100 
livres ? 

100 à 
200 
livres 

60 à 80 
livres ? 

300 à 
400 
livres 

200 à 
300 
livres 



A la "montre" de l'évêché de Léon reçue à Lesneven en 1481, 
on comptabilise la présence de 12 nobles de Kerlouan :  

Jehan PASCAU (400 livres de revenu soit 8000sols ), 
 seigneur de Tromelin, kerhuerin, malade, 

remplacé par son fils Nicolas Pascau : porteur d'une 
brigandine et comparaît armé d'une vouge ; il manque 
néanmoins à ce noble son cheval, un page à cheval, deux 
archers à cheval en habit militaire 
 

 

Brigandine                                                      Vouge 
Y v o n L E BARBU (30 
l i v r e s d e revenu soit 
600 sols ), seigneur de 

Kérenez, remplacé par Jehan C o r n u l y : 
porteur d'une brigandine et comparaît en archer ; Correct 

Prigent KERDANET (15 livres de revenu soit 300sols ) 
seigneur de Kerdanet (?) : porteur d'une brigandine et 
comparaît en archer ; correct 
Guillaume DE L'ISLE (10 livres de revenu soit 200 sols): 
porteur d'une brigandine et comparaît armé d'une vouge ; 
Correct 
Jehan BARBU (7 livres de revenu soit 140 sols ), du 
manoir de Kérenez : porteur d'une brigandine et comparaît 
en archer ; Correct 

 Henry de LA FOSSE, aveugle, remplacé par Yvon 
Geffroy : porteur d'une brigandine et comparaît en archer ; 
Correct 



 la veuve Jehan KERDANET, remplacée par Jehan 
Bealeuc : porteur d'une jacque et comparaît armé d'une 
vouge ; Correct 

 
 

 Yvon KERGOMEZEN (100 sols de revenu) : 
porteur d'une jacque et comparaît armé d'une 

vouge ; Correct 
 Jehan MABYOU (100 sols de revenu) : porteur d'une 

brigandine et comparaît armé d'une vouge ; Correct 
 Prigent POULHALEC (100 sols de revenu) seigneur de 

Poulhalec : porteur d'un corset et comparaît armé d'une vouge ; 
Correct 

 Dom Yves SERGUY, prêtre (100 sols de revenu), remplacé 
par Jehan Quenquis : porteur d'une brigandine et comparaît 
armé d'une vouge ; Correct 

 Yvon GUYDOU (60 sols de revenu): absent. 

2) A la "Montre" de l'Evêché de Léon de l'an 1503 qui s'est 
tenue à Lesneven le 25 septembre, les nobles suivants de 
Kerlouan apparaissent : 

 La fille mineure Sezny Pascau, dame de Tromelin, représenté 
par Yvon Coetnempren. Injonction d'un autre homme en 
habillement ;  

 Jehan Kerdanet. Injonction de s'habiller ; 



 Yvon le Barbu. Injonction de s'habiller ; 
 Henry de la Fosse, défaut ; 
 Guillaume Senguy, représenté par Guillaume son fils, en 

vougier ; 
 Guillaume de Lisle. Injonction de s'habiller ; 
 Prigent Poulhallec, en javeline. Injonction de s'habiller ; 
 Jehan Guidou, défaut ; 
 Hervé Mauyon. Injonction de s'habiller ; 
 Guillaume Mauyon. Injonction de s'habiller. 

Source : le Chevalier de Fréminville 

Nous remarquons que tous les participants reçoivent chacun 
une injonction sauf Guillaume Senguy (Silguy).  

3) A la « montre » de l’évêché de Léon reçue à Saint-
Renan le 24 août 1557, les nobles suivants de Kerlouan 
sont mentionnés :  

Glossaire 

1) Habillement 

Brigandine : La brigandine est 
constituée d'un assemblage de petites 
plaques, rivetées entre plusieurs 
couches de tissus. Elle est plus flexible 
que l'armure de plaque.  

Jacque : La jaque ou jacque était 

    Gabriel Kersanguily, seigneur de Kerenes ; 
    Even le Bailliff ; 
    Jehan Kerouzere ; 
    Yvon Denys.



probablement la protection la plus répandue au XVe siècle. Elle 
était résistante aux coups et aux flèches et peu onéreuse. Elle 
était constituée d’une dizaine de couches de tissus, 
compressés et cousus ensemble. 

Salade : c’ était le casque le plus répandu. 

 

2) Armement 

 

                               Vouge : c’était une arme d'hast 
(fixée sur un manche) d u XIVe au XVIe siècle. Elle se 
composant d'une lame emmanchée sur un long bâton 
de bois. Les vougiers s'en servaient pour couper les 
jarrets des chevaux ou bien pénétrer certaines 
armures.  

 

Guisarme (jusarme): Elle était également une arme 
d'hast, composée d'un long pieu sur lequel était 
emmanché une lame tranchante recourbée et une pointe 
droite. Elle a été utilisée à partir du XIVe siècle pour tailler 
les jarrets des chevaux. 

Arcs et trousses (carquois)  



Protège bras et «  lesches » : étaient réalisés 
en tissus épais et en cuir attachés au moyen de 
sangles ou de lacets. 

Références : 

Chevalier de Fréminville, Antiquités de la Bretagne, Finistère, Brest, 
Lefournier et Deperiers, 1832 

https://www.archers-du-bailli.be/costume/bat-jaque.php 


